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der Heiligenvita anbelangt, die Abhängigkeit von Tugendschemata und
literarischen Vorbildern, so sind damit in der Forschung seit langem bekannte
Sachverhalte angesprochen. Zugleich darf aber nicht in Abrede gestellt
werden, dass die Verfasser der Ottoviten an ein Bild gebunden waren, das

ihnen vor Augen stand, lebten doch im Kloster noch Mönche, die den Bischof
gekannt hatten und denen nicht einfach der im Topos liegende Wahrheitsbegriff

unterschoben werden konnte. Die drei Heiligenviten Ottos von Bamberg

waren ohne Zweifel für eine methodische Untersuchung dieser Art
wenig geeignet.

Von diesem Ansatz, und nicht von einem sauberen Untersuchungsgang,
sind die Resultate abhängig: eine neue Beurteilung der Viten Ebos, Wolfgers
von Prüfening und des von ihnen abhängigen, um 1158 schreibenden
Herbord. In ihnen zeige sich ein differenziertes Reformverständnis im Kloster;
während Ebo der kaiserfreundlichen, insgesamt konservativen Fraktion in
Michelsberg angehört habe, zeige sich in Herbords Werk der Geist einer

neuen Reformgruppe, bei der bernhardinisch-zisterziensische Ideen eine

grosse Rolle spielten. In der Zeittafel (S. 97) sind die Ergebnisse zusammengefasst,

soweit sie sich auf Michelsberg selbst beziehen: 1160 sei es durch
die Berufung von Abt Irimbert aus Admont zum Umsturz in dem
Bamberger Kloster und damit zur Einführung einer (in Admont bereits bestehenden)

hirsauisch-zisterziensischen Mischobservanz gekommen. Merkwürdigerweise

sieht der Verfasser keinen Widerspruch darin, dass Herbord, dessen

Werk aus diesem Geist heraus geschrieben sei, seine Vita bereits vor dem

Eingang der Admonter in Michelsberg verfasst hat.

Wir haben einige der auf Bamberg bezogenen Resultate hier
wiedergegeben, weil darauf hinzuweisen bleibt, wie stark eine nach Ansicht des

Rez. verfehlte Methode zu Umwertungen führen muss, die selbst die
faktischen Details einer Klostergeschichte berühren. Damit soll nicht gesagt

werden, dass hier ein unnötiges Buch vorgelegt worden ist. Es ist mit seinen

manchmal recht kessen Formulierungen erfrischend unorthodox und
deshalb anregend. Doch gerade weil es gewissermassen in der Luft lag, eine in
anderen Wissenschaftzweigen erfolgreich erprobte Methode auf
mediävistische Themen anzuwenden, bedarf ein solcher Versuch einer besonders

ernsthaften Kontrolle.

Karlsruhe Hansmartin Schwarzmaier

Jean-Paul Trabut-Cussac, L'administration anglaise en Gascogne sous

Henry III et Edouard I de 1254 ä 1307. Libraüie Droz, Paris-Geneve,
1972. Grand in-8°, XLI+ 445 p. (Mimoires et documents publies par la
Societe de l'Ecole des Chartes, XX).

En 1966, un drame dont Fissue impitoyable survint en 1969, frappait le

meilleur connaisseur de la vie de la Gascogne anglaise au moyen äge, le
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specialiste des liens administratifs attachant le souverain insulaire et ses
sujets continentaux.

Ses amis n'ont pas voulu que vingt ans de travail s'evanouissent sans
laisser de trace; la piete et la conscience les ont conduits ä publier, malgre
toutes les difficultes que l'on imagine, l'oeuvre maitresse de Jean-Paul
Trabut-Cussac dans l'etat oü eile etait parvenue. Le resultat est une
incontestable reussite qui enrichit singulierement un volet important de l'histoire

du moyen äge, et nous remercions vivement tous ceux qui ont permis
que cette recherche prolongee, encore sur le chantier, soit malgre tout
eommuniquee au public. Seule une note inachevee ici ou lä, seule teile
identification douteuse qu'un simple echange de correspondance entre
l'auteur, s'il etait reste vivant, et ses amis-chercheurs aurait aisement recti-
fiee, trahissent le malheur brutalement survenu.

L'ensemble de ce volume est d'une qualite etonnamment soutenue, et
met en evidence l'elaboration remarquable d'une recherohe inlassable, poussee
avec le soin le plus minutieux. Pour nous que d'autres motifs ont amene ä
utiliser parfois les memes sources, la precision des notes et des references
fournies, le respeet scrupuleux des transcriptions latines sont les gages de
la plus belle exactitude.

L'ouvrage debute sur une excellente description du duche d'Aquitaine
au milieu du XIIP siecle; ees pages d'introduction nous montrent qu'en
plus des qualites relevees ci-devant, J.-P. Trabut-Cussac possedait ä un
haut degre le don de synthese, et il en avait dejä temoigne par sa solide
contribution ä l'Histoire de Bordeaux1.

Ce vaste duche d'Aquitaine nous est presente avec ses zones diverses,
certaines peu habitees, ou dangereuses meme comme les Landes, d'autres
connaissant un trafic florissant facilite par les rivieres qui les parcourent;
les principaux centres economiques sont alors Bordeaux, Saintes, Dax et
Bayonne. Le roi d'Angleterre tient ce pays gräce ä quelques forteresses
sohdes, strategiquement bien situees, mais insuffisamment nombreuses:
Bordeaux, Saint-Emilion, La Reole, Cubzac et Bayonne. Vu Feloignement
du centre gouvernemental, les principaux vassaux, ou les ehefs nommes, se
laissent facilement entrainer par des tendances centrifuges, qui maintes fois
vont jusqu'ä l'independance abusive, quand ce n'est pas la rebellion declaree:
Gaston de Bearn et Jean de Grailly sont des exemples frappants; enfin il ne
faut pas oublier que le roi de France est toujours enclin ä attiser le foyer et
pret ä profiter de l'agitation des turbulents nobles gascons; de plus, les
risques de conflit sont aggraves par la rivalite aigue entre marins bayonnais
et marins normands; la Gascogne est un beau duche, mais difficile ä mener.

L'auteur expose comment le roi-duc fit un gros effort d'organisation
administrative, apres avoir procede ä la pacification du pays; la figure de
Henry III sort rehaussee de cet examen, ne serait-ce que par l'activite des

1 Bordeaux sous les rois d'Angleterre, publie sous la direction d'Yves Renouard,
Bordeaux, 1965.



collaborateurs fort capables dont le roi s'est entoure dans ces matieres; le
röle funeste de Simon de Montfort rendit beaueoup plus ardue la täche
royale, et necessitä l'intervention personnelle de Henry III en Gascogne.

Lorsque celle-ci fut attribuee au prince Edouard, eile put nouer des liens
veritablement directs avec son futur roi; Edouard Ier renforcera le pouvoir
royal en Gascogne, et l'attachement ainsi cree resistera aux serieux coups
de boutoü portes par Philippe le Bei.

La seconde partie de l'ouvrage est consacree ä une etude approfondie
des rouages de l'administration, etude s'interessant ä la fois aux institutions
et aux hommes qui les ont servies; on passe ainsi du senechal de Gascogne

representant le roi-duc, aux chätelains repartis dans le pays, des Cours de

Justice avec l'examen de leur composition, aux organes financiers qui, en
definitive, permettent ä la machine administrative de «tourner» avec plus
ou moins de regularite.

II ne nous est pas possible de mettre en relief tous les merites de cette
publication de haute valeur. Nous aimerions toutefois souligner quelques
elements qui frapperont plus particulierement le lecteur de nos pays. Pierre
de Savoie, Amedee V le Grand, Jean de Grailly (c'est Grilly au pays de Gex,
ne Foublions pas!), et Othon de Grandson ont joue un röle considerable dans
les affaires gasconnes, qui, entre eux tous, s'etend sur l'ensemble de la
periode embrassee par le livre dont nous parlons; gräce ä celui-ci, les allees

et venues d'Othon de Grandson, par exemple, sont serrees de beaueoup plus
pres, et les textes cites permettent de rectifier sur tel ou tel point l'ouvrage
dejä fort competent de Kingsford2; tout ceci prouve une fois de plus qu'en
depit de moyens de transport sans comparaison avec les nötres, les gens du

moyen äge ne vivaient pas dans le cloisonnement qu'on leur suppose. Et il
ne s'agissait pas de brefs passages de parade dans une envolee touristique,
mais de contacts prolonges, de plusieurs mois, avec une part effective dans
la vie du pays; c'est ainsi qu'Aymon de Joulens3, chevalier, s'est trouve
chätelain de Marmande en 1285.

Enfin, nous ne manquerons pas de mentionner, placee en appendice, la
nomenclature des offices et des officiers en Gascogne que l'auteur a
rencontres au cours de ses recherches, avec toutes les dates de reference;
ä eile seule, cette partie du travail est un monument.

A tous, Jean-Paul Trabut-Cussac laisse un exemple; ä ses amis, en plus
des Souvenirs qui vivent dans le coeur, il legue ce present inappreciable:
le livre sur l'administration anglaise en Gascogne.

La Tour-de-Peilz Jean-Pierre Chapuisat

2 CShaeles-Lethbkidoe Kingseobd, Sir Otho de Grandison, London, 1909.
3 A environ 2 kilometres au N-NO de Morges medieval.
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